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AN ALYSES D'Ot VRAGES 


The caudal skeleton of teleostean fishes, par Kiyoshi Fujita, 1990, Tokai U ni ver si ty press 

La thcse dc Doctorat d un éludiant de 1 Université dc Tokyo (Departement des 
Bioscicnces aquatiques) s'est concrétisée par un magmfique ou vrage dc S97 pages el pres de 
600 figures. 

Ce travail considérable, el apparemment de grande vatøur, préseme pour les 
ichthyologistcs 'oeddentaux" un défaut considérable: il est redige en japonais. J ajouterai 
pounani que hncorporation de queiques pages cn anglais (lntroduction, Materiel et tcehm- 
ques, nomcnclaiurc des composants carulagincux, resume) el sur tout Illustration præcise el 
homogene rendcnl louvragc tres uiilisablc. Cette illustration comportc non sculement les par¬ 
ties osseuses mais aussi tes composants carulagincux auxqucls lauteur attache dc 1'importan¬ 
ce, et la base des lépidotnchcs, Celle il I ust ralion, riche et précise, a cté faite daprés des 
præparations utilisant la mclhode ancienne de eoloralion (Alizanne puis Bieu Alcyan) 
améliorée par l eelaircisscmem enzymatique, suivic d une dissection a la loupe pour eliminer la 
muse u la ture. 

Ce livre complete -sans le remplacer nulk ment- I ou vrage dc Théodore Monod (196S). 
qui reste fondarnemal. 11 devrau figurer dans la bibliothéque de tout laboratoire d Ichthyoiogie 
et sur la lable de qujconque s interesse, meme épisodiquement, au squeleue caudal des Pois- 
sons* 


Yvcs t RAACOIS 


Guide des Po bisons de la Mediterranes, par \I, Harmelin-Yivien et J.-G. Harmelim 1990* 
Delachaux & Niestk, edt.. 

Une revue des poissons de Méditerranée les plus communs. au nombre de 130, sur¬ 
pris par le photographe* a queiques exceptions pres, en train dc vaquer a leurs oecupations 
sous-mannes quotidiennes, ctøsi ce que nou$ apportc eet ou vrage dc 144 pages admirablement 
illustre. 

On nous parle tout d abord des populafions de poissons de la Mediter ran née. Avec 
I ouverture de louesi, devani Gibraltar, elles sont en majorité atlantiques. Dans les mmorités 
figurent les méditerrannees pure race, les cosmopolites. les descendants' des epoques ires an- 
ciennes ou il faisatt grand froid et enfin les immigrants recents qui profitem du canal de Suez 
pour ne pas cesser d aug menter (ce qui pose de vrais problémes iohtyologiques). 

Ensuite ce som les præsentations dusage permettani de faire conrtaissance, de savoir å 
quoi ser vent ceriams attributs visibles ou non; du coté nourriture ce que meitent dans kur as- 
siet te les végctariens, tes amateurs de fruits de mer, les mange-tout. ceux qui som plus viande 
que legumes; au sujet des amours, rten ne vous sera caché, fes moeurs de ceux qui som bique 
et boud ou si vous préferez å vojle et a vapeur; pour la vie de tous les jours, les habitudes de 
ceux que I on voil lorsque le soleil brille et celles des oiseaux de nuit dont certains changent de 
robe lorsque la lumiére séteint; puis ccla se termine par les vov ages. 

Pourvus des bagages nécessaires, on vous emméne alors å la rencontre des potssons lå 
gu ils vi vent, ceux des lagunes, des sabtes T des roches, etc. Lun ou lautre vous interesse, un 
index vous permet d'aller voir son portrail plus vrai que nature. 

Queiques pages pour vous rappeler que la Mcditcrrannce a aussi la péche el cesi la 
gaJerie des portraits. Qu il est difficile de reconnaitre un animal aper^u sur un dessin noir et 
biane, une aquarelle qui est le plus sgu vent une creation qu une reproduetton pour laquelk 
l ariiste a laissé son empreinte, une photographie en couleur d un poisson hors de l'eau, plus 
ou moins frais et presque toujours mort. Lorsqu ils cessent de vivre ils sont tellcment 
perturbes que généralement ils en changent de couleur. Dans eet ouvragc ils sont comme on 
peut les voir en plongéc. 

Mireille narmelin-Vtvicn et Jo Harmetin se sont sOrcmem Fait irés plaisir en réalisant 
ce livre qui se Ilt bien, qui est si admirablemem illustre, qui est remarquablc cn tous points. Sa 
leciure ne peut donner qu'envie aux naturalistes terriens d'ajler apprendre å nager, puis å 
plonger pour aller y voir. 


Jean-Claude QUÉRO 



